
Des Nouvelles
de l’histoire 
du scoutisme laïque

Anciens et actifs membres du Mouvement, 
nous avons créé une association, nous 

nous intéressons à son histoire, nous publions 
le résultat de nos recherches à travers notre 
site et l’organisation, en principe annuelle, de 
« journées de la mémoire » … Et notre équipe 
souhaite faire connaître le tout à un ensemble 
d’amis que nous informons par l’intermédiaire 
d’un message mensuel.

Vous faites partie de ces amis. Bien sûr, ces 
messages vous parviennent certainement dans 
votre boîte « indésirables » mais nous constatons 
que le nombre de visiteurs augmente lors de 
leur réception… ce qui nous permet de penser 
qu’il atteint nombre d’entre vous !

Cette solution reste valable, mais nous 
pensons qu’elle peut être améliorée. L’idée 
est de vous mieux informer de nos projets et 
de nos réalisations, vous apporter quelques 
compléments, créer peut-être un véritable 
espace de dialogue. 
Bienvenue donc sur ces nouvelles « nouvelles », 
qui relayeront, en principe semestriellement, le 
message mensuel. 
Elles ont été créées en coopération avec le service 
communication des Éclaireuses Éclaireurs de 
France, que nous souhaitons remercier ici. 

Yvon Bastide
Président de l’A.H.S.L.

Édito
Agenda 2023

14 et 15
Mars

Assemblée Générale de l’A.H.S.L. 
au siège des EEDF

fin 
novembre

Journée de la Mémoire
Esprit et Méthodes

4e mardi
du mois

CA de l’AHSL 
en visio

L’actualité de 
l’association

D’une journée à l’autre…

L’Association pour l’histoire du scoutisme 
laïque (A.H.S.L.) organise, en principe 

chaque année, en coopération avec les 
Éclaireuses Éclaireurs de France, une «journée 
de la mémoire du scoutisme laïque». Le thème, 
proposé par l’équipe A.H.S.L., est choisi par le 
Comité Directeur des E.E.D.F.
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Pour la journée de la mémoire prévue 
initialement en 2021, le thème retenu était :

Scoutisme laïque et éducation à la 
citoyenneté… à l’international :
Former des citoyens du monde.

Pour des raisons matérielles, il n’a pas été 
possible d’organiser cette journée sous sa forme 
habituelle de rencontre à Paris et une solution 
a été retenue : les présentations «historiques» 
de cette journée ont introduit l’Université d’été 
proposée en août 2022 au centre international 
d’accueil de Bécours sur le thème de l’éducation 
à la paix. Nous en rappelons ci-après les 
interventions successives et nous avons choisi 
d’y apporter quelques compléments et une 
conclusion.

Première partie : les présentations à 
l’Université d’été

•	 Présentation de la rencontre (Pascal Péron),
•	 Introduction : le lien entre nos présentations 

et le thème de la rencontre, «éducation à la  
paix» (Yvon Bastide),

•	 La construction, quelquefois difficile, d’une 
relation et d’une politique «internationales» 
(Yvon Bastide),

•	 Des structures adaptées : COFRASL et UIPL 
(Alain Bordessoulles),                                                           

•	 Notre présence à l’UNESCO et à la NEF 
(Catherine Bastide),                    

•	 Un témoignages d’illustration au-delà 
du «rideau de fer» : en Pologne (François 
Daubin) 

•	 Un témoignage d’illustration en Afrique : en 
Côte d’ivoire (Jean-François Lévy).

Deuxième partie : quelques 
compléments utiles

Il nous a semblé utile de revenir sur la mise en 
place, dans le scoutisme international, de cette 
composante internationale de la proposition 
initiale. 
Un certain nombre de mises au point – et 
d’affirmations – ont été nécessaires et nous en 
donnons quelques exemples ci-après, trouvés 
dans les revues des Éclaireurs de France ou de 
la Fédération Française des Éclaireuses. 

La fédération des Éclaireurs Français, troisième 
composante de l’association actuelle des 
Éclaireuses Éclaireurs de France, avait choisi, 
avec Pierre de Coubertin, de ne pas rejoindre 
les organisations internationales.

Troisième partie : en guise de conclusion

Plus près de nous, deux exemples d’actions 
ayant pour but « l’éducation à la paix ».

Les premiers travaux de recherche permettent 
de penser que ce thème sera aussi riche que 
les précédents et mettra en évidence le rôle 
important de l’implication du Mouvement dans 
le scoutisme mais également dans la vie de 
notre pays.

Et quelques rencontres souvenirs…

     Le hasard fait bien les choses… Certains 
souhaitent rappeler quelques étapes 
importantes de la vie de l’association dans 
leur coin, nous sommes heureux de saluer 
deux initiatives dans cet esprit, l’une à Paris en 
souvenir du groupe « Moulin Vert », l’autre dans 
la Creuse pour rappeler le centre de rencontre 
du Fieux.

“

”
Le groupe Moulin vert de Paris a été créé dès 
1911 – un des premiers – par Camille Risch, 
membre du Comité Directeur de la fédération. 
Une plaque à la mémoire de ses membres morts 
pour la France sera réinstallée le 10 mai 2023 au 
siège du groupe, 92, rue du Moulin vert à Paris. 

Le centre de rencontres du Fieux a été créé en 
1964 par le groupe de l’Institut National de 
Jeunes Sourds. Il a accueilli jusqu’en 2004 des 
camps en coéducation de jeunes sourds et 
entendants, ainsi que des stages de formation 
d‘animateurs utilisant la langue des signes 
française. Une vingtaine d’animateurs et 
participants de ces séjours se réunira sur place 
le 6 mai prochain.

Autour de nous…

Saluons au passage les chantiers des « vieux 
fourneaux » de Bécours, qui réunissent 
périodiquement des anciens heureux de 
participer l’amélioration de ce hameau qui fait, 
lui aussi, partie de notre histoire ! 

Archives,
et si on en parlait ?

Les archives sont 
la preuve du passé, 
elles témoignent de 
la réalité des faits,  
de l’élaboration 
des décisions, des 
orientations prises 
et de l’évolution du 
mouvement.

Toutes nos archives sont un extraordinaire 
réservoir d’expériences pour aujourd’hui 
et enrichissent nos propres réflexions. Nos 
archives ont aussi une utilité sociale. Ouvertes 
aux chercheurs, elles permettent l’écriture 
de travaux scientifiques et contribuent ainsi à 
l’information, à la connaissance de l’histoire.

L’archivage n’est pas 
simplement le rangement 
de notre histoire 
institutionnelle. 

Notre mouvement est fait d’une multitude de 
structures, de projets, de personnes. Chacun 
d’entre nous est producteur de documents, 
d’activités. Certains ont pris des responsabilités 
et participé au destin de notre association, mais 
souvent toutes ces traces se perdent au fil du 
temps faute de pouvoir être collectée. Sans ces 
preuves, certains peuvent même être tentés 
de réécrire l’histoire, c’est ce que voulait dire 
l’historien américain Howard Zinn lorsqu’il disait 
: «Tant que les lapins n’auront pas d’historiens, 
l’histoire sera racontée par les chasseurs.». 

Alors si nous ne voulons pas finir comme 

La commission des Archives Nationales EEDF 
(ANE) a été créée il y a tout juste 2 ans. Son 

premier travail a été de numériser l’ensemble 
des revues déposées au fond situé au siège 
de Noisy-le-Grand. Dans ses missions, l’ANE 
doit avoir une «collaboration particulière avec 
l’AHSL en vue de la valorisation des archives 
EEDF sur le site Internet de l’AHSL».

En effet, si l’AHSL a pour vocation de présenter 
des documents et des témoignages sur le 
scoutisme laïque, les EEDF n’ont pour l’heure 
que celle de les conserver.
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les lapins, il faut prendre grand soin de nos 
archives. Trop souvent, celles-ci ne sont ni 
triées, ni classées. Au mieux, elles sont oubliées 
dans une cave ou un grenier; pire, jetées sans 
discernement ! Vous l’avez compris, archiver 
n’est pas que souffler la poussière sur de vieux 
papiers, c’est organiser et mettre à disposition 
tout ce qui peut éclairer sur notre histoire. 

Chaque acteur du mouvement peut donc 
ajouter sa pierre à l’édifice et contacter l’ANE 
pour savoir quoi faire de ses propres archives, 
qu’elles soient privées, issues d’une structure 
locale, d’un centre ou d’une une région. Peut-
être d’ailleurs que certains de ces «trésors» 
seront valorisés sur le site de l’AHSL…

Prochain sujet la récolte de témoignages.

Alain Bordessoulles

Lucien Fayman
 n bon exemple d’engagement « 
scout », de laïcité et de fidélité…

Lors de la préparation de l’ouvrage « Une jeunesse 
engagée », nous avons été mis en relations avec 
Lucien Fayman, éclaireur à Toulouse à la fin des 
années 20, qui a accepté d’être interviewé pour 

« Mon père avait bien voulu que je 
fasse du scoutisme - encore qu’il ne 
fût pas très chaud car il considérait 
que c’était un peu militariste » … 
mais « dans un groupe laïque, je 
veux bien ».  C’est la raison pour 
laquelle j’étais entré aux E.D.F. »…
C’est le début d’un parcours éclaireur apprécié 
dans la troupe rattachée au lycée de Toulouse, 
avec de nombreux camps, des épreuves de 
classe, une totémisation… Mobilisé au Liban 
en 1939, démobilisé à Toulouse en 1940, il 
découvre à son arrivée les lois raciales de 
Pétain : « en tête-à-tête avec moi-même, je me 
sens appartenir à ce groupe Juif et ne pas les 
rejoindre serait, à mes yeux, une démission ». 
Il s’en ouvre au responsable local E.D.F., Marcel 
Petit, qui apprécie cette décision. 

L’entrée aux Éclaireurs Israélites lui pose 
quelques problèmes d’adaptation, à la méthode 
mais aussi aux contraintes d’ordre religieux. 
Mais l’interdiction du Mouvement, en 1942 va 
ouvrir une autre période : le Mouvement est 

Lucien Fayman (toté-
misé Hibou Tenace) 
(1916-2007) pendant 
l’interview.

21

1

2
L’étoile de la Sixième 
accueillie dans un éta-
blissement catholique.

Responsable de la région Midi-Pyrénées, Lucien 
va être chargé d’organiser le « planquage » 
des jeunes. Après la diffusion de la lettre de 
l’archevêque de Toulouse, Mgr Salièges,  (« 
les Juifs sont des hommes, les Juives sont des 
femmes »), il va prendre contact avec son 
coadjuteur, Mgr de Courrèges, qui va lui donner 
une lettre d’introduction pour les évêques de 
la région. Ce qui permettra d’organiser ce « 
planquage », à Sorèze ou ailleurs, pas toujours 
très facile car certains jeunes ne parlent pas du 
tout français…

Mais cet engagement est insuffisant : Lucien va 
rejoindre le réseau britannique de Résistance 
Buckmaster, en charge, essentiellement, de la 
réception des parachutages, et il va y recruter 
Marcel Petit, responsable régional E.D.F.. Tous 
deux seront arrêtés et déportés, à Buchenwald 
et Dora. Commentaire : « J’ai eu beaucoup de 
chance… je n’ai pas été déporté comme Juif, 
mais comme Résistant »…

Après quelques péripéties, « Retour vers le 
scoutisme tout de suite : je suis rentré, et les E.I.  
m’ont mis le grappin dessus…. (…) En 51, j’ai été 
nommé Commissaire général ; en 59, j’ai pris la 
présidence du Mouvement jusqu’en 63 où j’ai 
rendu mon tablier »… 

Conclusion ? « Si on s’interroge sur le rôle des 
valeurs fondamentales, et du Scoutisme en 
particulier, sur les choix qui sont à faire dans 
ce genre de période… Pour moi, c’est ce que 
dit B.P. : « Scout un jour, scout toujours ». C’est 
cette formation que j’ai reçue aux E.D.F. dans les 
années 30, cet humanisme, cet universalisme, 
cette rencontre avec les autres, que j’ai voulu 
défendre. Pour moi, il n’y avait pas le choix. 
Certains ont pu se demander « Pétain ou de 
Gaulle ? ». Moi pas. Je n’ai jamais eu à peser le 
pour et le contre.

Mes valeurs fondamentales sont 
celles du Scoutisme, encore 
maintenant : dès qu’on parle du 
scoutisme, j’en fais partie ».

Yvon Bastide

Pour lire le témoignage complet : https://www.
histoire-du-scoutisme-laique.fr/12-histoire/
la-periode-de-la-guerre-39-45/35-lucien-
fayman-1

ACTES

Notre prochaine édition :
Depuis l’an 2000, nous avons, à des titres 

divers, édité et diffusé quelques ouvrages 
rappelant divers épisodes de l’histoire de notre 
Mouvement. Depuis la création des « journées 
de la mémoire du scoutisme laïque », nous 
avons inauguré une collection, en coopération 
avec l’association « Accent du sud », animée par 
notre ami Philippe Bernat. Vous en trouverez 
sur cette page quelques exemples (*).

En 2022, le prochain ouvrage résume nos 
recherches sur le thème des relations 
internationales de notre Mouvement, et sa 
volonté de contribuer à l’éducation à la paix. 

Il reproduit les présentations proposées lors de 
l’Université d’été de Bécours en août dernier 
: la construction, quelquefois difficile, d’une 
relation et d’une politique «internationales», 

nous raconter son parcours assez exceptionnel. 
Belle découverte d’un héros méconnu issu de 
nos rangs !

devenu clandestin, sous le nom de « La Sixième 
» (en principe, sixième section de la division 
Jeunesse, en fait mouvement de résistance).

U
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des structures adaptées à l’action internationale 
: COFRASL et UIPL, notre présence à l’UNESCO 
et à la NEF, des témoignages d’illustration au-
delà du «rideau de fer» ou en Afrique.

Nous y ajoutons quelques compléments pour 
en situer l’origine : en effet, si la promesse 
scoute prévoit de « servir mon pays », diverses 
interprétations et critiques ont été formulées 
vis-à-vis du scoutisme, quelquefois accusé 
de militarisme excessif… ou d’insuffisance de 
«pacifisme »…  Quelques textes permettent 
de répondre à ces remarques, et une belle 
conclusion résume l’implication du Mouvement 
au cours des dernières décennies.

* Certains de ces ouvrages peuvent être 
consultés sur le site Calameo

Actes de la journée de la mémoire du 
scoutisme laïque 2015

Actes de la journée de la mémoire du 
scoutisme laïque 2017

Actes de la journée de la mémoire du 
scoutisme laïque 2019

Le courrier
des lecteurs

Vous êtes ancien, ancienne ou ami·e de notre 
Mouvement, vous avez des questions à poser 
sur son histoire, vous souhaitez lancer des 
recherches, vous avez un avis, etc ? Ce «courrier 
des lecteurs» est à votre disposition.   

À titre d’exemples, quelques «avis de recherches» 
lancés récemment sur notre site :

Le chant des marais

Pour les besoins d’une étude personnelle, j’ai 
besoin d’attester que les Éclaireurs de France 
ont été parmi les premiers mouvements de 

scoutisme français à inscrire le Chant des 
marais dans leur répertoire AVANT la Seconde 
guerre mondiale, dans les années 1935-1937. 
Des carnets de chants de l’époque ou d’autres 
documents d’archives pourraient en faire état.

Un Eclaireur de France mort en
 déportation
Je suis un historien / écrivain anglais qui 
recherche une histoire de la Seconde Guerre 
mondiale. J’étais en contact avec Maguelone 
Vahid du Souvenir Français concernant leur 
commémoration de Francis Heilbronn, Éclaireur 
et mort en déportation : https://le-souvenir-
francais.fr/sous-les-projecteurs-6/; 
Elle m’a redirigé vers vous et votre Association, 
qui s’intéressent à l’histoire des Éclaireurs et 
Éclaireuses de France.

Pierre Lescure

Je suis journaliste et je réalise un documentaire 
sur Pierre Lescure. Pierre y participe activement 
et m’a raconté qu’il avait passé 6 ans chez les 
éclaireurs à Choisy le Roi dans les années 50. Je 
voulais savoir si à tout hasard, vous aviez des 
traces de son passage ?

L’éducation à la nature

Je suis intéressée par les travaux qui auraient été 
réalisés sur le rôle des éclaireurs dans l’animation 
nature et l’éducation à l’environnement 
particulièrement dans les années 1970-1990. 
Leur apport antérieur a été considérable pour 
de nombreux jeunes par leur conception d’une 
éducation dans et par nature. 

Ces éléments sont peu développés explicitement 
sur le site de l’association pour l’histoire du 
scoutisme laïque. Y aurait-il eu des travaux de 
recherche ou des textes que le mouvement 
trouve pertinents à ce propos ? Je vous remercie 
des contacts que vous pourrez me suggérer.

Avis de recherche

Frank-Ivan Bougard (loup noir, toujours 
débrouillard) a été louveteau des EEDF à Rouen 
de septembre 1966 à août 1968 à Rouen sous 
la direction de Madame Dubuc dite Bagherra. 
Il aimerait retrouver l’adresse du local qu’il a 
oublié, ainsi que tout renseignement concernant 
la meute à cette époque. Il a participé à deux 
camps d’été : Fromentine en 1967 et Montbrun-
les-Bains en 1968.

Si vous souhaitez apporter une réponse à un 
courrier vous pouvez écrire à contact@ahsl.fr 
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Formulaire d’adhésion

Coordonnées

Prénom

Nom

Téléphone mobile

Adresse e-mail

Adresse postale

Adhésion

Montant de la cotisation pour l’année : adhésion normale20€

pour les adhérents EEDF et/ou AAEE10€

si vous êtes plus généreux·euse...    €

Chèque à mettre l’ordre de AHSL et à envoyer à :

M. LONGUEVILLE Willy
36 RUE DE WASQUEHAL 59491 VILLENEUVE D’ASCQ

Pour un virement bancaire           IBAN : FR76 1010 7001 1800 2250 3711 068

À Le

Signature


